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» Tel est le programme du premier semestre de l'an
née scolaire. 

» Pour le second semestre sont annoncées des confé
rences socialistes en AUssBague. en Kspagne, en Hollan
de, en Koumanie, en ttussie 

» l'n des futurs pruleneors a qui n o m demandions 
hier quelques détails sur cette institution d'esprit révolu
tionnaire nous répondit; « VoUe b u t , t o r é a n t cette fa
culté libre d enseignement révolutionnaire, e s t d e pro
pager l'étude pratique des questions sociales et d'activer 
Je mouvement. 

» A l'enseignement bourgeois, nous voulons opposer 
I eaoaigneinont révolutionnaire. Voilà tout. » 

Le c h a m p a e n s a n x ( r ê v e s 

Sait-on combien il a été consommé de bouteilles de 
çbampague pendant la seule nuit de l'arrivée de -Mme 
Htule Minck-SJekersk>-(,roinmiU. à Lens" 

C'est incroyable, mais c'est un fait établi et absolu 
ment certain. 

Cent-quatre bouteilles ont été ridées t 
Voilà ! 
i'aadiô que les malheureux mineurs se serraient le 

ventre pour tacher d'apaiser les douleurs de la faim, 
les meneurs, les Basly. Laniendin. Viviani, Minck et Cie, 
faisaient joyeusement sauter les bouchons de cita 
pagne : 

t>ui a encore payé cette orgie • 
Serait-ce le, syndical, c'est-à-dire les mineurs allâmes 

eux-mêmes . 
1 * <n«»Uon du r a p p e l de M. de U n e u u 

u t * r ' ! dit qu'il est absolument iuexact qu'il soit 
question du remplacement de ll.de Lanessan comme gou 
vernenr général de n i ido-ch iue . 

U t d y n a m i t e * Marse i l l e 
Marseille, 1K novembre.— Les arrestations continuent 

Les perquisitions ont fait découvrir un stock de brochu 
res anarchistes dont les plus incendiaires sont l'iruvre 
«1 italiens. I n Suédois qui entretenait des relations avec 
•le» nihilistes russes est activement recherché. Le voilier 
espagnol Temerario , arrivé aujourd'hui, avait denx. pas-
kMers qui se sont esquivés rapidement au moment du 
débarquement. La police les recherche, car ou a tout 
l ie» de croire qu'ils sont compromis dans l'attentat de 
Hareaioae. 

Arres ta t ion de d e u x a n a r c h i s t e * à P e r p i g n a n 
* 1 £ 4 X .individus suspects, venant d'Espagne, ont clé 
arrêtés a Argeles-sur-Mer; on a trouvé sur e u x des pa
piers compromettants prouvant leur accointance avec les 
anarchistes. Ce* individus viennent d'être conduits à la 
prélecture, à Perpignan. 

Les d e u x F r a n ç a i s a r r ê t é * 4 Kiet 
Pans. iu novembre. - Ine dépêche de Berlin à la 

Petite Presse annonce que l'empereur s'est fait remettre, 
gour 1 étudier, le dossier des deux Kraurais arrêtés à 
iuei- <« serait sur une démarche de l'ambassade de 
France, 

l * c r é a t i o » p a r i t u — a a n e d o n c a m p r e t r a n c h é 
i s u r l a front ière b e i g e — A M a l m é d y 

Cologne, 1» novembre. — Les journaux ont annoncé 
il y a quelque temps, la création d'un vaste camp re 
tranché à Malmédy ; la chose est aujourd'hui aflicitlle. 

Malmédy est une petite ville wallonne, cédée à la Prusse 
* u , 8 j ^ ; e"-B e«t située à quelques kilomètres de la fron-
*•*•* belg-i, un peu au sud de Spa, à nue quarantaine de 
kiiometi-es au sad d'Aix-la-Chapelle. 

La * Volkszeituag » de Cologne dit au sujet de ce camp 
retranché : 

« Les négociations concernant la création d'un vaste 
camp militaire sont à peu près terminées 

» La semaine passée, uue commission composée de 
hauts officiers représentant le ministre de la guerre.du 

f iouverneur de la province rhénane, des autorités du dis-
het de l'arrondissement et des communes intéressées a 

visité le terrain et pris dei décisions délinitives. La plu-
Part des habitants des villages dont le territoire sera en
globé dans le camp ont déclaré vouloir émigrer. 

» La question de savoir s'il faut supprimer aussi le 
village d'Elseborn, près de Malmédv, n'est pas encore 
résolue. 

» Cette xuestion dépend de la décision ministérielle, 
laquelle perlera surtout sur le point de savoir si le carnp 
comprendra aussi des baraques et un champ de manœu
vres pour la cavalerie. 

» Dans ce cas, non seulement le village d'Elseborn, 
mais deux ou trois autres villages seraient destinés à 
disparaître.» 

Le camp retranché de Malmédv servira de point de 
concentration pour les troupes de" Cologne, Coblence et 
Trêves, au cas d u n e invasion de la Belgique du coté de 
verriers. 

Bruxelles, 1 9 n o \ e m b r e . — Le bruit, d'après lequel les 
Allemands avaient l'intentinu d'établir un grand camp sur 
la frontière belge, se conlirnie, et cause ici une certaine 
é not ion. 

L Indépendance belge annonce que le gouvernement al
lemand fait expropriera Malmédv et aux environs de vas-
les terrains qui serviraient de camp d'instruction el de 
grand centre de concentration en cas de mobilisation. 

Les é v é n e m e n t s du Brés i l 
New-York, i « novembre. - - Le n'orld publie une dé 

pèche de Rio-de-Jaueu\> en date du 13 disant que les 
forts gouvernementaux ont bombarde le fort ViUMBa 
gnou toute la journée. 

Le torpilleur insurge a tiré plusieurs fois sur la ville, 
l ue chaloupe de la flotic élraugèréa été euvovée à l'ami
ral de Mello.Le messager a donné à entendre 'que l'action 
de ses troupes tirant sur la ville constituait une viola
tion Je rengagement pris par | e s puissances étrangères. 

U c a n o n n a d e sur la Mlle a cessé à la suite de cette 
communication. 

Les c o u r s e s d Auteuil 
Paris, lu uovembre. — Prix de la Banquette: 1er, 

Joueur de Flûte: Je, Noctambule; 3e, Horloger. — Pri\ 
Borely : 1er, OUI bridge: Se, Isère: le. lierimual. — Prix 
Aston Blount: 1er. Ma Souveraine; 2e, Cidre; 3e, Sado. 
— Prix Mautaufiuet ; 1er, M jndeville; 2e, Coteutiu: 3e, 
Cadix. — Prix de Chàlons: ier. Lurou: 2c, lskender: .'le, 
Clelie. — Prix d e l à Périchole: ier, Teddv: î e . Vezin: •')", 
Napoléon. 

e n v i e r «tT*iles dès -v i l l es , e t l'écart d e s c é r é m o n i e s 
re l ig ieuaas sera as suré airr m o i n d r e s paro i s ses . 

La confeat ion et l a broderie des o r n e m e n t s sacer* 
d o t a u x ont produit , dans feee dern iers t emps , à Rou
ba ix , d e s résultats - vér i tab lement m e r v e i l l e u x , g r â c e 
a u concours actif de tous les ta lents , qui ont rivalisé 
d e zèlex pour m e n e r à bien u n e rouvre si d igne d'inté-
Tôt. et si méri to ire à la l o i s . Auss i le n e m b r e des 
objets e x p o s é s , dont beaucoup sont des t ravaux d'art, 
d a n s la plus haute accept ion du m o t , a-t-il a t te int u n 
chiffre inconnu jusqu'il présent . 

Un salut so lennel a été célébré d imanche , à c inq 
h e u r e s , - en -l'église- iSaint-MarUn. on l 'honneur de 
Sainte-Elisabeth, patronne de l ' œ u v r e de s é g l i s e s 
p a n v r e s . La c é r é m o n i e avai t att iré u n e . aff luence 
considérable . 

Dans u n e al locution de c irconstance , M. le chanoine 
Berteaux , doyen , a raconté la v ie de isainte-Elisa 
beth, toute de d é v o u e m e n t et de labeur , et il a féli
cité l es d a m e s de l 'association de l enr p e r s é v é r a n c e à 
s'acruittci'. à l ' exemple de la g r a n d e Sainte , d'une 
lâche dont le mér i te l eur sera compté un jour . ' 

A u cours de la c é r é m o n i e , t e r m i n é e par la béné
diction du Très-Saint-Sacrement , u n e q u è t e a été la i te 
par d e u x dames , au profit de l'oeuvre. 

L A f ê t e d e S a i n t e - E l i s a b e t h . — la paroisse de 
Sainte-Elisabeth a célébré, avec le plus grand éclat, 
d imanche , la féto de sa patronne , qui est auss i cel le 
du Tiers-Ordre do Saint-François . 

Les différentes c é r é m o n i e s , qui ont occupé toute la 
journée , ont été très suivies , 

A sept heures , la m e s s e de c o m m u n i o n g é n é r a l e 
du Tertiaire a été l'occasion d'une manifestat ion édi
fiante, de la part des fidèles qui se sont approchés e n 
g r a n d n o m b r e de la Sainte-Table. 

A la grand'inesso, chantée par la choral? du patro
n a g e Saint-Eloi, sous l'habile direction de M. Setyn , 
l 'égl ise était l i t téralement comble . 

U n e aff luence except ionne l l e ass is tai t é g a l e m e n t 
a u x vêpres ; m a i s e l le était p lus cons idérable e n c o r e 
au salut so lennel de s ix h e u r e s , où le R. P . Pascal a 
prononcé un magnif ique s e r m o n 

S l t s M a t l s m m é t é o r o l o g i q u e . — Roubaix , 
2 Onov.— Hauteur barométr ique . 7tj'> Température : 
A sept h e u r e s du mat in :; degrés au-dessus de zéro 
A u n e h e u r e du soir .". degrés au-dessus de zéro 
A c inq heures du soir 4 degrés au-dessus d e z c o 

CHRONIQUE LOCALE 

. . L e d e u x i è m e c o n g r è s o u v r i e r d e l ' i n d u s t r i e 
t e x t i l e . — C'est aujourd'hui lundi , à neuf h e u r e s du 
mat in , que do ivent c o m m e n c e r les t r a v a u x d u deu
x i è m e c o n g r è s ouvr ier de l ' industrie text i le , a u s i è g e 
de la soc ié té coopérat ive •• La P a i x - , boulevard de 
Bel iort . La durée de la sess ion est t lxêe à c inq 

j o u r s . 
Dans l'après-midi de d imanche , p lus i eurs dé légués 

son t arr ivés , entre autres M. Jules Guesde, député , 
qui s e propose d'assister à toutes l e s séances . 

— L o u v e r t u r e d u d e u x i è m e congrès ouvr ier de 
l ' industrie text i le , f ixée d'abord à lundi , à neuf heu
r e s , a e u l ieu à d i x h e u r e s , p a r s u i t e d'un retard dans 
l 'arrivée de plus ieurs dé l égués é t r a n g e r s . Cinquante 
dé légués env iron étaient j irésents . 

P a r m i les v i l l es de l 'étranger représentées , n o u s 
c i terons Manchester (Angleterre) a v e c un d é l é g u é . 
La v i l le de Lyon a e n v o y é sept d é l é g u é s . 

Il a é té procédé d'abord à la vérification des p o u 
v o i r s . A l a t i n d e cette opérat ion, qui s'est t e r m i n é e 
v e r s midi , le congrès s'est ajourné à trois h e u r e s , 
pour aborder son p r o g r a m m e . 

L e C o n g r è s n a t i o n a l d e s s o c i a l i s t e s r é v o l u 
t i o n a a i r e s . — Les g r o u p e s du Parti o u v r i e r qui re
v e n d i q u e n t le t i tre de social is tes révo lut ionnaires du 
Nord, ava ient organ i sé , pour d i m a n c h e après -midi , à 
trois h e u r e s , un Congrès nat ional dans la salle de la 
rue Val lon . 

Par sui te de l 'exclusion sys témat ique de la presse , 
e t de la résolut ion prise pal- l es dé légués de ne faire 
a u c u n e communicat ion a u x j o u r n a u x , n o u s n e r e n 
drons pas compte des t r a v a u x de ras semblée . 

Nous nous contenterons de dire que la réunion 
s'est ouver te à quatre h e u r e s s eu l ement , et de c i ter , 
parmi les v i l les oui avaient e n v o y é des dé légués : 
Roubaix , Tourco ing , Lille. Artnent ières , Haubour-
din, Heauvais. Nancy . Les c i toyens \ evleyen et I.e-
v e u g l e représentaient Roubaix , el le c i toyen Des-
chi ldre Arment ières . 

L a d i s t r i b u t i o n a d o m i c i l e d u p a i n d u B u r e a u 
d e B i e n f a i s a n c e . — lian^ une de s e s dernières séan-
w s le Conseil municipal avait décidé que le pain du 
Bureau de Bienfaisance serait à l 'avenir distribué à 
domic i l e . L« Conseil d'administration de cet établis
s ement , par quatre vo ix contre trois, a refuse de se 
soumettre à cette décis ion. Les distr ibutions cont inue
ront donc de se faire , c o m m e par le pusse, au s iège 
du Bureau, rue l ' e lhu l . 

L a d o u b l e e x p o s i t i o n d e 1 œ u v r e d e s é g l i s e s 
p a u v r e s . — La double expos i t ion «le l 'o-uvre des 
ég l i s e s pauvres , organisée par les d a m e s des deux 
ass(K-iations de Saint-Martin et de N o t r e ! ) a m o , a com 
m e n c é d imanche m a t i n : a neuf heure», d a n s u n e 
des sal les a t tenantes à l 'église Notre Dame : à ouzo j 
heures , chez les Pil les ,1e Ta Sng. . , , , . . ru<- du la Sa- , 
g e s s e , u n sait qu'elle doit être c lôturée jeudi son-

Des d e u x cotes , tosmwês .i été des |«us marq 
et cette p r e m i è r e j o i i n e •• augure bien d 
vont s u i v r e . 

L e s a u d i t i o n s d e l a S a i n t e - C é c i l e . — Le Choral 
Xadaud a o u v e r t d imanche la sér ie des intéressan
t e s audit ions que , chaque a n n é e , l es sociétés m u s i e a 
les de Rouba ix out la louable habi tude do donner e n 
l 'honneur de la patronne de s m u s i c i e n s . C'est à la 
m e s s e de mid i , e n l 'égl ise Saint-Martin, que le Choral 
s'est fait en tendre . 

L'assistance, qui est ord ina irement très n o m b r e u s e 
à cet te m e s s e , s'était a c c r u e d'une g r a n d e quant i té de 
personnes dés ireuses d'entendre l 'excel lente soc iété , 
en tourée encore de l 'auréole de s e s bri l lants succès à 
D u n k e r q u e . Tontes les cha i ses étaient occupées et les 
a l l ées étaient rempl ies d'assistants qui ont dû res 
ter debout. 

Le Choral yadaud a é t é , dans cette exécut ion , à 
la hauteur de sa réputat ion. Sous l'habile e t intell i 
g e n t e direct ion de son chef, M. Minssart , il a inter
prété mag i s t ra l ement u n Kyrie d e D'estch, u n 
O Salutaris de Mozart et u n Hymne d 'Ambroise 
T h o m a s . Les magni f iques v o i x que possède cet te s o 
ciété dans tous les d iapasons , depuis les t énors j u s 
qu 'aux basses , ont r e n d u à la perfect ion les d ivers 
sent iments re l ig i eux de ces œ u v r e s de cho ix . M. 
Minssart , dont l 'éloge depuis l ong temps n'est plus à 
fab'e. a fait h a u t e m e n t apprécier la r ichesse de sa 
v o i x e t l ' exce l lence de sa méthode dans u n Sanctux 
de Girodet. Il a é té surtout remarquable dans le motif 
de VHosanna auquel il a donné u n caractère de puis
sante v i r tuos i t é . 

L'accompagnateur . M. W a s s e n o v e . a éga l ement 
droit a u x é loges les m i e u x mér i t é s . 

E x p o s i t i o n d u C e r c l e H o r t i c o l e . — L'exposit ion 
annue l l e de c h r y s a n t h è m e s , f leurs coupées , plantes 
o r n e m e n t a l e s , fruits et l é g u m e s , o r g a n i s é e par lo 
Cercle hort icole de Rouba ix , au s i ège de ia soc ié té , 
r u e Pierre-Motte , sal le Ph i l é inon , a c o m m e n c é di
m a n c h e mat in , pour se t erminer lundi so ir . 

\ d i x h e u r e s , avant l 'ouverture de s portes , l e j u 
ry , composé de MM. Adolphe l l a y o i s , jard in ier chez 
M. .Iules Masurel, à M o u v e a u x . président; E u g è n e 
V a n d a m m e , jardinier en chef de la Vil le de Rouba ix , 
secrétaire; Anatole Lerouge , jardinier chez M. Au
g u s t e Wal laer t , à Croix; H u g u e s , jardinier à Croix ; 
lean-Baptiste Baratle , gra inet ier à Tourco ing; Louis 
Dupire. horticulteur à Roubaix , a procédé u l ' examen 
des n o m b r e u x lots composant les d iverses catégor ies , 

t c las sé l e s lauréats par ordre de mér i te . Cette ins
pection détail lée a duré jusqu'à onze h e u r e s , et le 
pass i f a alors été admis dans ia sal le . 

C'est M. Henri Carrette, inaire , a c c o m p a g n é de M. 
Adolphe Desobry, adjoint, qui a i n a u g u r é ce t te m a 
gnif ique expos i t ion , a laquelle a u c u n e de se s devan
c ières ne saurait être comparée en importance et en 
var i é t é . 

If . Carlos TiUier. président de la soc ié té , a v e c M. 
Pet i t , secrétaire-adjoint, et M. Dansette , m e m b r e de 
la c o m m i s s i o n organisatr ice , avait été chercher la 
munic ipal i té à l'Hôiel-de-Yille. 

l 'n bouquet a été offert à M. le Maire, qui a re
m e r c i é e n que lques mot s , et s'est ret iré e n promet
tant au Cercle hort ieole le bienvei l lant concours de 
l 'Administration munic ipa le . « dans la m e s u r e du 
possible . •• 

Pendant tout le reste de la j o u r n é e , jusqu'à huit 
h e u r e s du soir , d' innombrables v i s i teurs n'ont c e s s é 
de défiler dans une admirat ion profonde , devant l e s 
splendides product ions de l 'horticulture, au mi l i eu 
desquel les le c h r y s a n t h è m e , e n pots ou en fleurs cou
pées , tenait ia place d'honneur. 

Parmi les plus b e a u x types d u g e n r e , var ié s à l'in-
l ini , grâce à des greffes savante s , nous nous c o n t e n 
terons de citer VEtoile de Lyon, remarquable par 
s e s proport ions except ionne l l e s ; YEtienne Vorsaert, 
le Vice-Président Audiguier. VEdicin ilolineux, l e 
Baco. la Margot r o s e . 

Les fruits présentaient auss i des s p é c i m e n s e x e e s -
i v e m e n t in téressants , et un lot attirait t ous les re

gards par se s quatre-v ingt-c inq var ié tés de poire3 et 
de p o m m e s , toutes abso lument c lass iques . 

En r é s u m é , l 'exposit ion de 1893, dont le s u c c è s 
revient à la c o m m i s s i o n organisatr ice , démontre l e s 
puissants é l é m e n t s que le Cercle hort ico le de Rou
b a i x r e n f e r m e dans s o u s e i n , et la j o u r n é e de c lô ture , 
qui doit c o m m e n c e r dès hu i t h e u r e s d u mat in , v e r r a 
encore u u e é n o r m e affluence se presser dans sa ga
ler ie . 

Vingt- tro is r é c o m p e n s e s ont été attr ibuées par le 
j u r y : n o u s en d o n n o n s c i - d e s s o u s la l iste : 

L a C o m p s g n i e était d iv i sée e n d e u x s e c t i o n s : la 
premiere , s ous l e c o m m a n d e m e n t de MM. V a n a c k è r e . 
l ieutenant , et Delannoy, sous- l ieutenant ; la seconde , 
s o u s ce lu i d e MM. Til let , l ieutenant , e t R o u p i n , sous^ 
l i eutenant , qui s e s on t r e n d u e s succes s ivement a u 
théâtre de la rue Arch imèdc et à l 'Hippodrome. ) 

U n accident e s t s u r v e n u , à c e dernier théâtre , su 
c o u r s d e s manoeuvres . 

En sautant e n bas d'une plate-fornio, un s a p e É j 
prit m a l son é lan e t se lit u n e g r a v e entorse dans 9 
chute . ^ 

Après avou - r eçu les premiers so ins d'un m é d e c i n , 
M. Dujardin, le b lessé , n o m m é Désiré Des tombes , fut 
admis à l 'Hôtel-Dieu. C'est un t i seerand .àgé d e vingt ' 
sept a n s , d e m e u r a n t a u Pi le . 

cipal en remplacement de M. Charles Agacbe, adjoint au j son honorabil i té profess ionnel le ait é té jamais sér ieu-
maire, décède. ! t e m e n t suspec tée . 

Deux .concurrents étaient en présence : M. Pierre Aga-1 
che, frère du dûfunt, indépendant, et M. Clément Del-I rjn p l o m b sa-aré. — L employé des postes qni faisait 
planque, tisserand, socialiste. l I le sernee d imanche'au train arrivant à Tourcoing à 10 

Ceut <.ol*ante-dix-buit votants ont pris part an yot* l h. 23, entendit «Sut'à coup, à la hauteur de Wasquehai, 
(dans l'urne, on u trouvé 180 bulletirsl. ' - l u n brtrft île vitres brisées. U n projectile, ua plomb de 

li. Pierre A gâche a obtenu vt voix coctre 56 à • . T»el-[cliasse 'probablement, avult traversé lecoiupartiriieiil en 
planque.!» se sont égarées sur diver» noms; enlin il y a r (aisairt an #oU' circulaire d « m la vitre de gauche et était 
i bulletins nuls. r ressorti par la portière opposée qui était ouverte eu ue 

R e f u g e d e N u i t . — Dimanche mat in , à onze heu
res , l e c o m i t é d u lief'uge de ?>~i{it et de la Bouchée 
de Pain, s'est réuni en son local, rue Sébastopol, 
pour dél ibérer sur la prochaine o u v e r t u r e du local 
pour l 'hiver de 18'.)3-1S94. 

B ien que la da te n e soit pas encore f ixée, n o n s 
p o u v o n s dire que l 'ouverture aura l ieu incessam 
m e n t . 

Gomme l 'année dernière , m a l g r é les enquê te s mi
nut i euses , de n o m b r e u x abus s e sont encore pro
duits . L u e c o m m i s s i o n spéciale , s o u s les ordres d'un 
inspecteur , sera n o m m é e et chargée spéc ia lement de 
prendre dos informat ions s ér i euse s sur les person 
n é s , lia!.liant Rouba ix , qui se seront fait inscrire . 
Celles qui n'auront a u c u n e ressource par su i te d'ac
c ident o u de m a n q u e de travai l , seront s eu le s ad 
m i s e s . 

Les m a l h e u r e u x étant en grand n o m b r e dans b 
localité, e t pour v e n i r en aide à la général i té des 
m i s é r e u x , il ne sera distr ibué qu 'une seu le soupe par 
jour a v e c Ï50 g r a m m e s de p a i n . 11 ne sera plus fait 
a u c u n don e n c e qui concerne les effets d'habillé 
m e n t . 

Les en fant s de» éco les de la v i l l e s eront e n c o r e 
admis dans la fpreiiortioii de d ix pour cent pour 
chaque école et cela pour cel les qui n e sont pas 
pourvues de cant ines scola ires . 

U n e b a g a r r e d a n s u n e s t a m i n e t d e l a r u e d u 
C o q - F r a n ç a i s . — Dans la so irée de samedi , v e r s 
onze h e u r e s , l ' intervention de la pol ice était réc lamée 
d 'urgence dans l 'estaminet de M. Louis Delmotte,"rue 
du Coq-Français, o ù une bagarre vena i t de se pro
duire . 

P o u r u n moti f de s p lus fut i les , la discorde avait 
surgi a u mi l i eu d'une l a n d e de s i x indiv idus , pris 
de boisson , et , a u cours de la r i x e généra le , qu'el le 
avait provoquée , l es combattants ava ien t brisé ehai 
s e s , tables , verrer i e , n o m b r e d'objets s e trouvant 
dans la sal le , et plus ieurs c a r r e a u x de v i tre , l e tout 
d'une va leur de c e n t francs e n v i r o n . 

A l 'arrivée des agent s , c inq des p e r t u r b a t e u r s s'. 
q u i v è r e n t , et réuss i rent à échapper à l eur atteinte; 
m a i s le s i x i è m e , u n j e u n e h o m m e de d ix -neuf ans . 
du n o m de Charles V a n d e w e l d e , o u v r i e r pe igneurj 
demeurant r u e Sainte-Elisabeth, resta de bonne pri
se , e t fut e m m e n é a u dépôt do s û r e t é d u d e u x i è m e 
arrondi s sement . 

A u cours de l ' interrogatoire que lui fit subir , di
m a n c h e mat in , M. Vancostenoble , c o m m i s s a i r e , il 
dénonça ses c inq compl i ce s . 

C'est ainsi que , dè s avant midi , quatre autres ai 
restat ions purent ê tre opérées s u c c e s s i v e m e n t : ce l les 
des frères Victor et Gustave W i n d e l s , d e u x t i s se 
rands de la r u e Sainte-Elisabeth: du n o m m é Camille 
Rondart , frappeur, â g é de v ingt -c inq ans , habitant 
r u e de la Basse-Masiu'e; enfin de Jules Mathy .ouvr ier 
m o u l e u r de vingt-sept a n s , demeurant r u e des Lon
gues -Ha ie s . 

U n e s i x i è m e arrestat ion est i m m i n e n t e , et un a u 
tre mouleur , P ierre Sergent , â g é de vingt-huit, a n s , 
est ac t i vement recherché .Ce dernier n'est pas e n c o r e 
rentré à son domic i le , r u e des Charpentiers; m a i s o n 
t ient sa pis te . 

L ' a c c i d e n t d e l a r u e d u C o l l è g e . — Ln v ic t ime 
d u terrible accident s u r v e n u , samedi après-midi , 
dans les ate l iers de M. Dufossez-AUard.conslructear-
mécan ic i en , r u e du Col lège, a succombé , à l'Hôtel-
D i e u . v e r s minui t , que lques heures après son admis
s ion dans cet é tab l i s sement . 

Les parents de l ' infortuné j e u n e h o m m e o n t ré 
c lamé son corps , qu'ils ont fait transporter , d imanche 
mat in , à onae heures et. demie , à leur domic i le , r u e 
de la Perche , impasse du Midi. 

l)n nous avait d o n n é par erreur le nom de Fon 
taine, c o m m e étant ce lui du défunt . Sa famil le n o u s 
prie de rectifier, en indiquant son vér i table n o m , qu i 
est Vannoverbert l i c . 

T o u t e s l e s p e r s o n n e s qui prennent leur beurre 
rue du Bois , l:î. à Roubaix , sont maintenant rixées 
sur sa qual i té , sur sa grande pureté . R ien qu'on en
trant dans le m a g a s i n , c'est u n e exc lamat ion g é n ô 
ra ie '. - Quel le l ionne odeur ! Ici a u m o i n s , cela sent 
le beurre tin, l e l i eurre frais , le v r a i ! - '..a. m a i s o n 
reçoit son beurre frais chaque m a l i n , el le ne v e n d 
ipie le beurre dont e l le fait sa spécial i té , u n e s e u l 
iiiai"que au p r i x de 3 fr. 75 le k i l o g ; c'est l e beurre 
de la grande laiterie coopérat ive d'Ostcamp. 76~ 

U n h o m m e Ivre t o m b é d a n s u a e s c a l i e r . — l u lis 
serau.l. du nom de Théodore Quint, âgé de soi vante au.-., 
demeurant en garni chez M. Huche, marchand de char 
bous, rue des Longues-Haies, était rentré à sou loge 

il, dans la nuit de samedi à dimanche, vers deux 
heures. 

L'ouvrier, qui avait l'ait des libations par trop nom 
breuses, se trouvait daus l'impossibilité matérielle de 
monter à sa chambre. Kn se cramponnant à la rampe do 
l'escalier, il manqua le pied, et dégringola de plusieurs 
marches, non sans se faire d'assez graves contusions aux 
reius et à la ligure. 

Comme le bruit t'était répandu dans le quartier que 
Théodore Quint avait élu victime de mauvais traitements 
de la part d'un de ses voisins, M. Vaucostenohle. com
missaire de pâlies du troisième arrondissement, se tram 
porta sur les l ieux; niais l'enquête établit Ifs faits, tels 
que nous venons de les raconter. 

Le magistrat ordonna en conséquence le transfert pur 
cl simple du blessé à l'Ilôtel-Dieu. 

A r r e s t a t i o n m o u v e m e n t é e d'un h o m m e ivre . — I il 
rassemblement considérable s'était formé, dimanche 

près-midi, vers trois heures, rue de l'Kpeule, autour 
d'uu tisserand de Tourcoing, en état d'ivresse, Louis Ver
laine. Age de trente-quatre ans, qui accablait d'invectives 
l'agent de planton. 

Celui-ci, par plusieurs fois, l 'avaiteu vain invité i ren
trer tranquillement chez lui, et devant son attitude agres
sive il se mit en devoir de l'arrêter; mais l'individu lui 
opposa la plus vive résistance, el alla même jusqu'à le 
frapper. 

l'oiv.e toutefois resta à la loi, et bon gré, mal gré le 
tisserand fut emmené au dépôt do suret'5 de la rue des 
Arts. 

Palme en vermeil, avec félicitations du jury à M. Ile 
MarteJaere. jardinier chez M. Joire, a Bond ue s. pour chry
santhèmes en pois. 

Palme eu vermeil, à M. Biesboucq, jardinier chez M. 
Bernard, à Sautes, pour un lot de légumes. 

Palme en vermeil, à M. Calier-Rclof, horticulteur, à 
Roubaix, pour avoir le plus contribué i l'ornementation 
de revposit ion. 

Patine en vermeil à M. Iletuu, jardinier à Itoubaix, 
pour un lot de fruits. 

Médaille de vermeil grand module, M. Calicr-Kelof, 
pour un lot de chrysanthèmes en pots. 

.Médaille de vermeil grand module à M. De Mortelaere, 
pour un lot de chrysanthèmes gretté. 

Médaille de vermeil grand module à M. I). Bricourt, 
jardinier chez M. Cratry, à llalluin. pour Heurs coupées 
de chrysanthèmes. 

Médaille de vermeil Ire classe, i l . Calter-Hetof, horti
culteur à Koubaix, pour un lot de fruits. 

Médaille d'argent grand module à M. Léon Hier, jardi
nier chez M. Carliei-Helof, à Roubaix, po«r chrysanthè
mes en pots. 

Médaille d'argent grand module, à M. Fleuris Duhamel, 
pour un lot de plantes ornemental s 

Médaille d'argent grand module, à .M. Iliiin. jardinier à 
Roubaix. pour un M de légumes. 

Médaille d'argent Ire classe, à M. Boute, a Tourcoing, 
pour un lot de chrysanthèmes en pots. 

Médaille d'arg. Ire cl. à M. Calier-Kelof, pour plantes 
ornementales. 

Médaille d'argent ire classe, à M. Calier-Relof. pour nu 
lot de ehrvsBiithenies en fleur*coupées. 

Médaille' d'argent Ire classe, à M. Calier-Kelof. pour 
gerbes de ehrvsa unièmes. 

Médaille d'argent ire classe, a M. Cftlie.r Itelof, pour i i» "racé canine 
" f t f t î v . . J. * I — Lne eteroquerie. — L'n individu resté iuconu sepré-

Medaille d argent Ire classe, a M. | | . Mnrbaut, pour sentait hier chez M. Salembier, cultivateur à Klers .au 
l r m i » Vi',rle>;, , hameau du « Moulin-Deluiarrc, » et demandait 30 kilos 

Médaille d'argent de l i e classe. • M. l.mile Bernod, | de. farine, an nom de M. Masquelier. cultivateur 
jardinier chez M. L.Cornonnter.a Roubaix, pour légumes, j connue ce dernier a I habitude de donner des bous 

Médaille d'argent i e class,. ;l M. Hiesboucq. jardinier à i pour les marchandises qu'il se fait lirrer, M. Saleni-
Santes. pour une gerbe de chrysanthèmes. | ( , i e r trouva singulier qu'il ne lui eu lit pas remettre selon 

Médaille d'argent de l e clas.se a M. liusonlier, jardinier sa coutume, 
à Roubaix, pour fruits variés. 

Mention honorable à M. Carlier-ltelof, pour deux cor- j Avant en quelques doutes sur la véracité de celte coin-
beHIes de calvi l le . ! mande il regarda de quel cote I indiv idu se dirigeait et se 

Mention honorable a M. Carlier-ltelol, |iour uue cor- : convainquit qu'il prenait un chemin opposé à celui qui 
beillc de pommes Api. 'conduit chez sou client. 

Médaille d'argent Ire classe a i l . de iJartelaero, jardi- I H envoya iuimediateinent sa servante chez M. Masque-
mer à Hondues. pour un pdi spécimen de carys—théine» I lier aliu de s'enquérir s'il avait réellement commandé 
sa fraWa, plan » i p é w » sa pots. | e s 30 kilog. de farine. 

• i I Devant sa réponse négative, il comprit qu'il avait été, 
l'n f'ccident à \ comme et il le craignait, victin.e d'un audacieux escroc. 

M. Salembier a porté plainte a lu gendarmerie qui a 
ouvert une enquête. 

E x p l o i t s de p l c k p o o k e t s . — Dans la matinée de 
dimanche, Mme Prouvost, ménagère, demeurant rue de 
la Chasse, à Croix, était venue au marché de la Grande-
Place de Koubaix. lin mettant la main à sa poche pour 
payer uue marchande, elle constata avec stupéfaction 
la disparition de ton porte-monnaie, contenant une som
me de vingt-cinq francs. 

Presque au même moment, une ménagère de la rue 
Bernard a été victime d'un vol opéré dans des circons
tances identiques, mais de moindre importance toute
fois, car il ne s'agissait Ici que de neuf francs. 

Les deux femmes se sonl rendues au commissariat de 
police de la rue des Arts, pour y déposer, chacune pour 
sou compte, une plainte contre les hardis pickpockets qui 
les ont ainsi dépouillées. 

F i e r s . — l/'H c/iieii liydropltobe. — Depuis plusieurs 
jours un chien donnant des symptômes d'hvdrophobie 
circulait dans le hameau du Recueil. 11 a été "abattu ces 
jours-ci nai i l . Bourgois, après avoir mordu six de ses 
congénères. 

H. Dupire, vétérinaire 11 l a n o y , qui a visité l'animal, 
a constaté qu'il était bien atteint de, la rage. Devant cette 
constatation, les chions qui avaient été mordus ont été 
abst ins dans la mutinée de dimanche. 

Kn outre, M. Duhamel, adjoint au maire de Fiers, a 
pris nu arrêté interdisant iacireulation dans la commune, 
pendant un certain temps, de tout animal appartenant a 

Kn conséquence M. Pierre Agache est élu avec 2 voixj 
de niaj*£iUj. 

M U S I Q U E 
* A l'oefiMion des fêtes de Sarinte-lîècilc et de Sainte-
Catherine, n o u s offrons c o m m e p r i m e à n o s l ec teurs 
du Journal de Koubais, au pr ix de * fr. 8 5 . un 
superbe a lbum de marque , contenant les plus g r a n d s 
s u c c è s . 

O A T A L O O U B D B S l v a O R . a E A . X J 3 C 
COXTEXIÎS DA.XS L A I B I M 

1. l'olka militaire 
4. Grande valsa brillaiit:...'...; 
3 . Jfarche nuptiale du Songe d'une 

nuit déte 
4. Indiana, valse 
5. Hymne national russe 
«. Valse <tu Mystère 
7. S.herzo-Valse 
8. Menuet 
y. Prière de Moïse 

10. Gai Laboureur 
11. Tambourin 
12. Choral 
13. Ckansoit du Faucheur 
l i . Plaisir d'Amour 
13. iatse 
| n . Marche tes Rois 

W R T O I 

tioLxon 

M E . N O E L S S O U N 

ilAUCAll.HoN 
Lvon 
MET t u 
Got.N'on 
BOCCHERINr 
ItOSSIM 
SCHUMANN 
HAMKAI: 

pan1 au» 
SOHUNANV 
MARTINI 
WKBEZ 
Lr i.i.i 

G u i d e d e l ' i n d u s t r i e l e n m a t è r e d e l é g i s l a t i o n 
o u v r i è r e . — Lois, r è g l e m e n t s d'administration pu
blique et c irculaires minis tér ie l les sur le travai l de s 
enfanl s. des tilles m i n e u r e s e t des f e m m e s dans les 
é tab l i s sements industr ie ls , la conci l iat ion et l'arbi
trage outre patrons et o u v r i e r s ou e m p l o y é s , l'hy
g i è n e et la sécuri té des travai l leurs , le séjour des 
é trangers e n France e t la protect ion d u travai l nat io 
nal . a u g m e n t é de la loi sur les m a r q u e s de fabrique 
e t de c o m m e r c e , a v e c table ana ly t ique des mat i ères . 
P r i x : UN franc. — Carnet de déclarat ions d'acci
dents . En v e n t e au bureau d u IWII i l l 3589-4 

liTTHLS MORTUAIRES ET D'OBUS 
d « - p u l n 9 fr* l e « c e t 

luPHisiKHiEAi.raKLiREBOux. — A V I S GKATTJIT dans'» 
Journal d lloubaix (Grande édition) dans le Petit Jour-
nal de koubaix. 

W A T T H E L O S 
» Union d e s P a t r i o t e s ». — Une réunion. — Les 

Srinciaaux membres de la société l'Union des Patriotes, 
e Roubaix, avaient organisé, pour dimanche, à cinq 

heures, une réunion che ï M. Uelobie, au zaié de la 
Mairie. 

Cette réunion à laquelle assistaient deux cents person 
nés enviroii, avait pour but de prendre les dispositions 
nécessaires pour la création i vv.ittrelos d'un groupe 
adhérent à la Société de Roubaix. 

M. Théodore Segard, président, ouvre la séance par uu 
discours dans lequel il expose, en excellents ternies, le 
but de la société. Il termine ainsi : 

« Messieurs, vous avez entendu ce qui s'est passé à 
Roubaix, que dis-je I vous avez aussi été témoins des 
mêmes faits; vous aussi vous avez tressailli et vous êtes 

n 10 ment. 
Heureusement que le portier ne se tenait pas debont. 
Eu regardant MJssitdt'11 aperçut au loin plusieurs 

chasseurs. Le plomb provenait sans aucun doute d'au 
coup de fusil. 

U n e f a u s s e a l er te . — Dimanche vers dix heures du 
matin on s'aperçut qu'une épais.e fumée s'était répandue 
dans toutes les places du 1er étage, chez i l . Bruyueel, 
mercier, 35 rue St-Jacques. Ou appela aussitôt les pom
piers, mats après un minutieux examen on constata que 
la fumée provenait du calorifère de la maison voisine et 
qu'il n'y avait pas à craindre le moindre danger d'in
cendie. 

Encore l a f r a u d e de poivre . — Les nommés Iules 
Verfaille, ratlacheur, âgé de 10 ans, et Henri Reuscaert, 
journalier, tous deux nés et demeurant à Tourcoing, ont 
été arrêtés à la ilarliere, porteurs de 30 kilos de poivre 
eu grain», valeur 160 francs. 

D i spar i t i on de porte m o n n a i e . - Il y avait plus d'uu 
mois qu'on n'avait entendu parler de pick-pockets : 
dimanche matin, deux porte-monnaie contenant, l'un 
43 francs, le second 18 fr. 10, out été volés, place dts 
Halles, à Mme Catteau-Dhoguc, rue Si-Jacques, et à Mlle 
Marie Macs, daineuraut 4 la Pierre bleue. 

R e c h e r c h e d a n s l ' intérêt d e s fami l l e s . — Ou siguale 
la disparition depuis ia lin d'octobre d'Adolphe Brabant, 
qui demeurait rue Debuchy, n - 14. Il était vêtu d'un 
complet gris à lignes, casquette de soie noire, chemise 
blanche, foulard blanc et noir, bottines à élastiques. 

U n n o m m e é c r a s é a l a g-are de U l l » . — lu m an 
che, vers ciuq heures du soir, un ouvrier chauffeur à la 
Compagnie du N'ord, Victor Coutans, se rendait comme 
d'habitude à son travail, lorsqu'en traversant la voie nu
méro «, il fut renversé par uue machine en manœuvre, 
pris ensuite en écharpe par le train tramway d'Ascq el 
tramé sur une dizaine de mètres. 

Ce n'est là qu'une supposition car. détail extraordinaire 
et presqu'incompréhensible, personne n'a rien entendu ni 
remarqué. C'est uu autre employé, M. Decalonnt, poin
teur, qui l'a trouvé sur la voie, ne donnant plus signe 
de vie. On l'a immédiatement transporté daus '.une des 
salles de la gare, et M. le docteur Guermonprez, appelé 
aussitôt n'a pu que constater le décès. 

Le malheureux avait le crâne ouvert; ses vêtements en 
lambeaux prouvaient qu'il avait été traîné par la loco
motive: H ne -portait aucune autre blessure. 

On n'a pu prévenir la famille de ce malheureux. 
Sa femme et ses enfants étaient absents de chez eux au 

moment où ce terrible accident est arrivé. Il habite la 
rue St-Sauveur et est pare de trois enfants. 

Concerts et SpecUicle1-' 
T h é â t r e de R o u b a i x . — Représentation de la Porteu

se de pain, drame eu cinq actes et neuf tableaux de MM. 
Xavier de Moutépin et Jules Dornay. La représentation 
de ce drame bien connu et si touchant, avait attiré au 
théâtre de la rue Archimède, uue foule considérable de 
spectateurs. On s'est attendri beaucoup sur les malheurs 
de cette infortunée qui perd sa fille et en même temps sa 
joie et toutes ses espérances : elle est ensuite poursuivie 

es P a r des injustices de toutes sortes, accir-ee sans prouves 
venus nous demander d e v e n i r présidera l'installation 2fli

vP1;,J?0
1

h1£end.,!e f}^^™*™'^ "J! J? » . S - I* ."2'*"* 
d'un groupe à Wattrelos, nous n'en attendions pas moins 

ous, gens de e œ v et d'énergie, nous vous eu renier 
qui l'accable à se faire porteuse de pain, et retrouve mé 
nie sa fille sans pouvoir lui crier qu'elle est sa mère 

Mme Planés, qui faisait ses débuts dans le personnage 
de Jeanne Portier, a remué et touché profondément le 
cieur de ceux qui r écoutaient; elle a produit les effets 
les plus dramatiques sans efforts de voix et sans abon
dance de gestes. Les autres acteurs ont, comme d'ordi-

cions an nom de la France 
» Vous allez commencer dès ce jour par la parole, par 

l'exemple, à réunir tous les vrais Français, vous ramène
rez les égarés qui s'en laissent imposer par des gens qui 
ne veulent plus de patrie française et se mettent A. ia 
solde des socialistes allemands qui, eux avant tout.sont "*,"»• rempli leur rôle à la satisfaction générale, 
patriotes reçoivent de Berlin leur mot d'ordre et préfèrent _„ta„" lu? l!iu*_c,<? L

M; Audran dans OjUeHe de \ar 
être citoyens berlinois que citoyen.' français. 

» Jetez' loin de vous connue des vipères, ces journaux 
qui osent insulter daus leurs colonaes ceux qui demain 
seronl à la frontière et verseraient leur sang; ceux qui 
osent insérer des paroles de baiue. de mépris et de des
honneur, qui conseillent aux conscrits de déserter el de 
garder au tond de leur co'ur la liai :ie de leurs chefs. 

» Jetant la boue sur ces vaincus dont le monde entier 
applaudit l'héroïsme et dont le sublime courage aux ter
ribles jours de nos derniers revers a permis de rééditer 
mot iameux d'un pieux Roi . Tout est perdu ors flion-
ueur. 

» lit bientôt Wattrelos uni à Koubaix n'aura plus qu'un 
cri : 

» Vive la France, vive la Patrie. » 
M.l*siuiple , secrétaire, a pris ensuite la parole, pour 

inviter les habitants de Wattrelos à venir nombreux à 
l'I'nion des patriotes. 

M. Segard de.maude à rassemblée qu'il soit nommé un 
secrétaire-général et un secrétaire-adjoint, qui correspon
dront directement avec les membres de Roubaix. 

Sont uomiiiés ; i l . Jacquemont, secrétaire-général, et 
II. Ilazebrouck, secrétaire-adjoint. 

I.es personues qui désireraient faire partie de la société 
sont priées de signer au calé de la Maino sur un registre 
destiné à cet effet. 

rbonne 
parait assez agréable, mais sans grande originalité. Mlle 
M. Deschamps a interprété avec beaucoup d'aisance le 
rôle de Gillette, cette jeune doctoresse qui, ayant guéri le 
roi René, lui demande en mariage le comte Roger de Nar 
bonne, "t réussit par son adresse à gagner l'affection de 
son époux. — Le personnage de Roger était bien repré

s e n t é par M. Army : on a particulièrement applaudi son 
I duo du nrenni 

T P C > - 0 - i ? L O C > i : i N r C 3 r 
L'élection du canton Nord. — Ainsi que 

n o u s l ' a v i o n s p r é v u , M . K m i l e B a r r o i s a é t é é lu c o n 
se i l ler g é n é r a l du canton- iNord de T o u r c o i n g 
a v e c l ' i m p o r t a n t e m a j o r i t é à* 1 3 2 8 v o i x . C'est , 
pour n o t r e a m i , un br i l l ant s u c c è s que n o u s s o m 
m e s h e u r e u x d 'enreg i s t rer . 

A u s c r u t i n de b a l l o t t a g e d u S s e p t e m b r e l 'écart 
de s v o i x e n t r e M . B a r r o i s e t M . I>ron d é p a s s a i t 
un peu le chi f fre de !)00 : c'est d o n c p lus de 100 
v o i x q u e M . B a r r o i s | g a g n é e s h i e r , l i ' a u t r e p ? r t , 
l e c a n d i d a t p a t r o n n é par M . U r o n a p e r d u p lus d e 
0U0 v o i x . E t p o u r t a n t les a b s t e n t i o n s o n t é t é p lus 
n o m b r e u s e s qu 'au \i s e p t e m b r e : i l y a e u , d i m a n 
c h e , 6 , 6 5 1 v o t a n t s a u l ieu de 7 , 4 2 0 a u s c r u t i n de 
b a l l o t t a g e . 

A u s c r u t i n d u 31 j u i l l e t 18'.fô, M . F r a n ç o i s M a -
s u r e l - J o n g l e z , q u e M . B a r r o i s «s t a p p e l é à r e m p l a 
cer , a v a i t o b t e n u 3 , 4 0 4 v o i x c o n t r e 2 , 7 2 0 a c c o r 
d é e s à s o n c o n c u r r e n t , M . P a u l L e m a i t r e . 

L'é lect ion de d i m a n c h e s 'est p a s s é e d a n s u n 
c a l m e abso lu : n 'é ta ient les d i s cuss ions b r u y a n t e s 
en tre p o r t e u r s de bu l l e t ins , c e [ui est h a b i t u e l , o n 
n e s e fut g u è r e d o u t é q u ' u n s c r u t i n é t a i t o u 
v e r t . 

L e s r é s u l t a t s o n t é t é c o n n u s a v a n t neuf h e u r e s , 
m a i s la p r o c l a m a t i o n s'est fa i te plus tard p a r M . 
le M a i r e a u p r e m i e r b u r e a u , o ù t us les procès -
v e r b a u x é t a i e n t c en tra l i s é s . 0 1 ne s i g n a l e a u c u n 
nc ident r e m a r q u a b l e . 

L, i m p ô t s u r l e s c h e v a u x e t v o i t u r e s . — Le vote 
supplémenta ire de la contr ibut ion sur les vo i tures 
c h e v a u x , m u l e s et m u l e t s pour le 3e tr imestre 1893 
est m i s e n r e c o u v r e m e n t à partir de ce jour . I>es con
tribuables qui e e c r o i r a i e n t s u r t a x é s s o n t a v e r t i s qu'i ls 
doiv nt s e pourvo ir e n d é g r è v e m e n t dans lo délai de 
trois m o i s et jo indre à l eurs réc lamat ions les avert i s 
s e m e n t s et les qui t tances des t e i m e s échus . P a s s é c e 
délai il n e s e r a p lus a d m i s a u c u n e réc lamat ion . 

L i n s p e c t i o n d e s t h é â t r e s — 
I Uiln'inlixiiiic. Ani.-,i que uuus l a v o n s annoni-
l ' inspection annuel le de ï deux théâtres de Koubaix.' 
pour ce qui i i i iKerne les condui tes d'eau, les appa-

cel lcs qui m i s d e s e e o u r a contre l ' incendie, les i s s u e s et les | pul.— îiiinanrhe, i » novembre, a eu lieu, nan* i» com-
e c h c l l e s d e sauvetage , a été fuite, d i m a n c h e mat in , i mune d» liys-iez-Lainloy, l'élection d u u c u u s e d i w muni-

rqui's. Sallljr l e s L a n n o y . — Kltction d'un musetUer manici-

L a f u i t e d e l ' e x p e r t M e r l i n . — N o u s annonc ions 
h ier sous ce t i tre dans n o s dépêches de dernière heure 
q u e la véri l icut ion d e s écr i tures de M. Merl in .expert -
j u r è près d u tribunal de c o m m e r c e de la Se ine .ava i t 
a m e n é la découver te d'un déricil de 372,000 francs . 

Cette information présentait , pour n o s lecteurs , un 
intérêt tout particul ier, car M. Ch. Merlin a o c c u p é 
autrefois , à Tourco ing , une situ; l ion et des fonct ions 
/ui l 'avaient m i s assez en v u e . 

M. Merl in avai t repris v e r s 1(74 ou 1875, pensons -
nous , la c h a r g e d'agréé au tribunal de c o m m e r c e d e 
Tourco ing qui était occupée , à ce t te époque , par M. 
de F e y m o r c a u . La sufdsance et l'activité du n o u v e a u 
titulaire ne lardèrent pas à donner à s o n cabinet u n e 
importance qu'il ne possédait pas auparavant . 

M. Merlin « é l a n ç a u n m o m e n t dans la pol i t ique. Il 
entrait au Consei l munic ipa l a v e c la l iste do M. Has-
sebroucq e n avri l 1881. Mais s e s occupat ions ne lui 
permettant pas de consacrer tout lo t e m p s néces sa i re 
a l 'exécut ion de son mandat , il donna sa démiss ion 
l e 28 octobre 1882. 

Dés igné par s e s co l l ègues du Conseil munic ipa i e n 
1881 pour faire partie d u conse i l des d irecteurs d e l à 
Caisse d'Epargne, il conserva c e s fonct ions jusqu'à 
l 'époque de s o n départ de Tourco ing , e n 1884 . 

Il quitta notre vi l le p o u r al ler habiter P a r i s o ù il 
avait acheté u n e c h a r g e d'expert-juré près du tribu
nal de c o m m e r c e de la Se ine . 

N o u s l 'avions perdu de v u e depuis ce t te époque , 
quand les j o u r n a u x a i inoncé i en t , il y a que lque 
t emps , qu'il ava i t sub i tement disparu e n la issant u n e 
situation des p lus obérées . 

Contrairement à c e qui a é t é dit, M. Merl in n'a pas 
été forcé de v e n d r e s a c h a r g e d'agréé a T o u r c o i n g , 
et il ii a jamai s été re l evé contre, lui à n o i r e conuais -
ttméfe a u c u n e i iTégularité g r a v e qui ait p u mot iver 
cette m e s u r e de r igueur 

duo du premier acte avec (îillette 
La roude provençale, le trio du second acte, la chanson 

du sergent Hricquet et les couplets du Parrain out sou
levé de même les applaudissements du public. Mil. Louis 
et Henri Couvreur, (j. Deschamps, Lanoux, Huiintt et 
Reaujot méritent tous les éloges, connus aussi Mlles 
Louise. Verbeck, lleville et Hertild qui ont interprété 
l^ur rôle d'une façon très satisfaisante. One mention 
étogieuse est due à M. Briol qui dirigeait l'orchestre 
avec habileté, et faisait exécuter les chœurs avec beau
coup d'ensemble et de justesse. 

R o u b a i x . — Concert par ta société chorale les Arlisans 
Roubaisiens. — Foule compacte, soirée charmante, diman
che, au local de la chorale les Artisans Routiaisiens. au 
boulevard d'Ilalluin. L'a clueur d'une grande composition 
a été interprété d'une façon magistrale, par la chorale les 
Artisans Roubaisiens. l'iie charmante mélodie, V.uxï'u 
a été très bien rendu par M. I . Oesprez. M. (1. Hauvvens i 
exécuté une fantaisie pour piston, avec une précision qui 
lui fait honneur. Ce n e s t pas la première fois que nous 
félicitons ce jeune artiste. M. Lodewyck est un excellent 
chanteur, nous ne pouvons que rééditer nos compliments 
pour la façon dont il a chanté. 

l u duo pour piston a lait beaucoup de plaisir toutes 
nos félicitations aux interprètes MM. Bauvveus et Ooutre-
ligne. 

M. Léonard liuprés est uu violoniste de talent, l'air 
qu'il a exécuté La Rerceuse, a été pour lui l'occasion d'un 
Irauc succès, i l . Werquin à dit la Sérénade, en musicien 
accompli, ce qui a provoqué d'unanimes applaudisse 
ments. M. J. Monnier (comique du club des Méli Mélo), 
a obtenu son succès habituel. C'est dire que c'était par
fait. Mme Laurie Uersou, s'était chargée d'accompagner 
an piano ; elle s'en est acquitté tout à son honneur. 

W a s q u e h a i . — Concert de la fanfare. — C'est diman
che, à six heures et demie du soir, que la fanfare a 
donné son concert daus la salle de l'estaminet de l'Edii-
se. Le programme, des mieux choisis, avait attiré un 
nombreux public. 

Cu allegro militaire et une polka pour piston, / > Bor-
delaise, magistralement exécutés par la fanfare, lui ont 
valu les suffrages de l'auditoire. 

Lu chanteur de talent, M. L. Iléquettc, a interprété 
d'une façon irréprochable deux romances. 

MM. Bernard et X. . .ont donné la note gaie en débitant 
des chansonnettes comiques. Tout l'auditoire, pris à tout 
instant d'un fou rire, a témoigné sa vive satisfaction. 
Avec non moins de succès, i l . V. Delannoy a chanté deux 
romances charmantes. Deux fantaisies pour violon ont 
été rendues avec une maestria remarquable par M. A. 
Desprelz. Aussi, toute la salle lui a fait une ovation. 

lies éloges reviennent à M. K. Iluliem qui a dit fort 
gentiment un monologue. Très goiité le duo comique, 
La Tulipe et t'alempin, rendu par MM. A. Bernard et A. 
Libbreckl. 

Pour clôturer, une comédie en un acte: Un lendemain 
de mardi gras. Les six artistes amateurs qui l'ont jouée 
se sont montrés à la hauteur de leur rôle et ont recueilli 
nombre de bravos. 

M. 0 . Laureyns accompagnait au piano avec beaucoup 
de sentiment. 

Nous publierons demain les numéros sortis au tirage 
de la tombola de bienfaisance. 

au *8 octobre, au gré des geaeraax commandant les 

^ s ré«'r"v^tesde la classe 1886 apoartenant à quelques 

dans les deux régiments dé- ignes a cet effet par chaque 
commandant de corps d'année. 

Cavalerie. — Seront appelé» en trois séries ci par or 
dres d'appels indiyidueIs : , j t a n x 

Les réservistes de la classe , " " . " 7 . H i w _ , 
régiments actifs, soit aux régiments , t réserv«• . 

Les trois séries seront convoquées aux ouïes c. après . 
ire série: du i o janvier au l i février. 
i e série: du 1» février au 18 mars: 
3e série: du i au Ï9 avril. _ „ „ , - n n ( , u , . . . 
Artillerie et train des équipages. - S J £ 0 B t i • " £ ' * » • " 

•8l»3, et daus les conditions ci-apres indiquées, ) les r**r 
vistes de la classe 1886, appartenant a 1 arme de I artiue 
rie et au train des équipages : _ H'««ot 

Par ordre d appel individuels, du » avril à la hn d août 
et suivant les instructions de détail données par les 
commandants de corps d'armée, les réservistes exerce» 
appartenant aux régiments d'artillerie de corps ei a iv i -
sionnaires. 

Par voie d'affiches, du 1er au Ï8 octobre : 
1- Les réservistes des régiments d'artillerie de corps 

divisionnaires qui u'auront pas été appelés par ordre 
d'appel individuels: 

2- Tous les réservistes des régiments de pontonniers. 
Par voie d'afliches, du 27 août au 23 septembre, les ré

servistes de bataillons d'artillerie à pied. 
Par ordre d'appel individuels, pendant tout le cours de 

l'année (art. 174 de l'instruction du ** décembre 18"«), 
les réservisres des compagnies d'ouvriers d'artillerie, des 
compagnies d'artificiers, des escadrons du train des équi
pages. 

LA TEMPÊTENT LA NEIGE 

DANS LA RÉGION DE ROUSAB, TOOBiMG & U U E 
V/ne véri table t empête s év i t , depu i s d i m a n c h e so i r , 

s u r notre r é g i o n . Le v e n t souffle a v e c v i o l e n c e , 
accompagné d 'averses d i l u v i e n n e s . 

On s i g n a l e de n o m b r e u x dégâts dans l e s v i l l e s de 
Roubaix , T o u r c o i n g et Li l le , m a i s sur tout à la c a m 
pagne . 

OU CYCLONE DANS LE DETROIT DD PAS-DE-CALAIS 
Notre correspondant de Calais n o u s t é l égraph ie l e s 

l ignes s u i v a n t e s : 
« Calais, 19 n o v e m b r e . — La t e m p ê t e qui s év i t sui

te détroit depuis h i er soir à m i n u i t e t demi , a in
terrompu toutes l e s c o m m u n i c a t i o n s t é l é g r a p h i q u e s . 

« Depuis le cyc lone du 8 m a r s 1891, n o t r e cô te n'a 
pas e s s u y é parei l le t empête . Il m'es t a s s e z difficile 
de v o u s d' nner aujourd hui des détai ls c e r t a i n s , l es 
b u r e a u x de l ' inscript ion m a r i t i m e étant f e r m é s e t 
l ' imagination de n o s mate lo t s donnant cours a u x nou
ve l l e s l e s p lus contradic to ires . 

» En effet, à e n cro ire les on-dit, il y aurait 13 à l ô 
cadavres c o n n u s . 

» U n e seu le famil le aurait perdu 6 d e s e s m e m b r e s 
é l i n g u é s à la m e r , e t c . . e t c . 

" Kn réal i té , r e n s e i g n e m e n t s vérif iés , il e s t à p r e u 
v e s sûres qu'un n o v i c e de 18 a n s , n o m m é R e n a u d , a u -
rait été n o y é en voulant débarquer a u miro ir de la 
j e t ée contre lequel sou bateau vena i t d e d o n n e r e n 
rall iant le fort. Un autre mar in dont on i g n o r e l e n o m 
a été g r i è v e m e n t b h ^ é à la tète e n faisant u n e m a 
n œ u v r e , m a i s sa v i e n >st pas e n d a n g e r . 

« C'est tout ce que j e , u i s affirmer pour Calais . 
- Le l o n g de la côte il es t certa in q u e d i x b a t e a u x 

sont échoués entre Calais et W a l d a n t . Sept s o n t de 
Gravel ines et les trois autres i j J g e s . Ils n'ont p e r d u 
personne . 

•. Le m u s o i r de la j e t ée Est a é té e m p o r t é c e t t e 
nuit ainsi que la baraque et le phare qui y sonl 
constru i t s . Les d e u x gard iens ont p u s e s a u v e r à 
t e m p s : Vite partie d u mara i s e m p o r t é e n c o m b r e l'en
trée d u cheual . 

» Malgré les efforts t en té s par l e s e r v i c e des ponts -
et -chaussées pour l 'enlever ou le déplacer , o n n'a p u 
y arr iver e n c o r e . 

- En vi l le , de n o m b r e u s e s g o u t t i è r e s ont é té e n l e 
v é e s e t p a s m a l de to i tures e n d o m m a g é e s , m a i s o n 
ne s i g n a l e a u c u n acc ident de p e r s o n n e s . 

» Les r u e s qui conduisent a u x g a r e s ont é té s i l lon
nées depuis ce mat in par de n o m b r e u s e s f e m m e s d e 
p é c h e u r s w y s s a n d o i s o u grave i ino i s v e n u s à la re 
cherche de l eurs g e n s dont les b a t e a u x n e sont p a s 
rentrés . La plupart s'en sont re tourné» d é ç u s . 

Les bateaux de Calais sont r e n t r é s pour la m a 
jeure partie et parmi e u x on n o u s e n s i g n a l e u n , 
La Juliette à I L Paul Desmarets , de .Douai, qu i a 
trouvé un re fuge à Boulogne-sur-Mer. 

H I P P O D E O M E - T H É A T B E 
Jeudi 2 3 N o v e m b r e 

F A U S T 
Opéra en o actes et 9 tableaux do MM. Barbier et Carré 

Musique deCh.Upuuod. 

NOUVELLES MILITAIRES 
L E S A P P E L S KN 1 8 9 4 . — L a s a p p e l s d e s réser

v i s t e s . — P a s d'appel de t e r r l t o r i a a a . — Seront con
voqués du i 7 août au 23 septembre, les hommes de ia 
disponibilité de l'armée active iclasse 18H01, astreints à 
accomplir une période d'instruction. 

Infanterie. — Seront en outre convoqués : 
Par voie d'afliches, 1u t" août au 43 septembre : 
1 • Les réservistes de la classe isa'ides régiments régio

naux d'iufanterie, sauf les exceptions indiquées ci-après, 
des régiments de tirailleurs algériens: du régiment des 
sapeurs-pompiers. 

F Les réservistes des classes 1X83, 1880 et 188-, affec
tés aux régiments d'infanterie subdivisionnaires «batail
lons i , 2 et 3 et sections hors-rang); aux compagnies ac
tives des bataillons de chasseurs à pied, saut de c e u \ 
stationnés dans les l i e et ioe régions; aux régiments de 
zouaves. 

Par ordre d'appel individuel du î< août au 23 sep
tembre : 

Les réservistes dos classes 1883, 1886 et 1887 affectés 
a u x compagnies 1,2 et 3, du dépôt des régiments subdi
visionnaires des 1er, 3e, 4e, 3e, lie. 10*. He , 12e. 13e, 17e 
et 18e corps d'armée. 

Par ordres d'appel individuels du 1er au 28 octobre : 
1. Les réservistes de la classe 1886 affectés aux dépôts 

des régiments régionaux d'infanterie et c e u x affectés 
aux dépôts des bataillons d e chasseurs i pied des 14e 
el 13e régions; 
fc2- Les réservistes desclasses 1883, 1886 et 1887 affectés 
aux compaguies I, 2 et 3 du dépôt des régiments subdi
visionnaires des 2e, 6e, 7e, 8e, l i e , 15e et 16e corps d'ar 
niée; aux compagnies de dépôt n' 1 des bataillons de 
chasseurs à pied, sauf ceux stationnés dans les l i e et 15e 
régions : 

Par ordres d'appel Individuels, établis par séries éche 
lonnées pendaul la période de séjour dans la montagne 
des bataillons auxquels Ils sont a f f e b s ou du 27 aonl au 
13 septembre, suivant qu'en decmeiout lus commaudanls 
' is l i e et ir>ecorns. 

Les réservistes de la classe 1886 des lialaillous actifs de 
M . M e r l i n passait pour etre e s qu'on appel le Un [chasseurs à pied stationnes dans ces régions. 

•• brasseur d'affaires - . m a i s n o u s ne p e n s o n s pas qitts f Par ordres d'appel individuels ,'vlielounés du « avril 

A u i \ H » : R ( I I ' K 
Dunkerque . 19 n o v e m b r e . — Dans la nui t d e di

m a n c h e h lundi , v e r s onze heures et demie , u n e v i o 
lente tempête s'est abattue sur D u n k e r q u e . 

Pendant toute la nuit , le vent a soui l lé a v e c f u r i e 
sur la partie Ouest . 

Par la v io lence de la tempête , les a m a r r e s du stea
m e r t'ttiro, amarré au quai d 'a l légement , s e s o n t 
br isées . Le s teamer a été projeté en t r a v e r s d u bas
s in Freyc ine t m a i s il a pu être ret iré p e u a p r è s . 

La corvet te des pilotes qui se trouvai t e n rade a 
du rentrer au port. 

Le bruit court qu'un canot L a m a n e u r . m o n t é par i 
m a r i n s , a disparu. 

A D u n k e r q u e e t dans les e n v i r o n s o u s i g n a l e d e 
n o m b r e u x dégâ t s . 

Dans la nuit , v e r s i h e u r e s du mat in , la s ta tue d e 
Lormier - La Victoire - qui était placée sur la c o l o n n e 
d u centena ire i n a u g u r é e en septembre d e r n i e r a é t é 
abbattue et br i s ée . 

Cette maquet te ava i t été placée sur l e m o n u m e n t 
en attendant le bronze . 

Dans l'après-midi, la tempête a c o n t i n u é à souff ler 
a v e c v io lence . Les n a v i r e s en rade, so l idement a n 
c r é s , et l e s canots de sauve tage , s e t i ennent p r ê t s . 

A UH \ V E b l \ E S E T A L u O N 
On té légraphie de Gravel ines q u ' u u b â t i m e n t e s t à 

la côte . 
De Loon-Plage on té légraphie é g a l e m e n t q u e d e s 

cadavres v i e n n e n t d'être t rouvés à la cô te . 

A P A R I S 
Pans, l« novembre. — Ce malin dimanche, à la suite 

d'une violente tourmente de vent, la neige a fait son ap
parition à Paris, fendant plus d'une demi-heure, elle est 
tombée à gros flocons, mais el le fondait en touchant lo 
sol. 

DANS LE RESTE DE LA FRANCE 
NOMBREUX SINISTRES MARITIMES 

Fécamp, m novembre. — l u e eflroyable tempête, tel'e 
qu'où n'en avait pas vu depuis cinquante ans, a réeuc 
toute cette nuit. 

l u e mature a été renversée ; les ponts de plusieurs 
navires ont subi des avaries. Les toits de plusieurs mai
sons ont «té emportés et plusieurs constructions out été 
endommagées. 

L'ouragan sévit sur toul le littoral mais ou ne signale 
jusqu'ici encore aucun sinistre maritime. 

Le Havre, i » novembre. — Lue tempête d'une violeme 
inouïe s'est déchaînée cette nuit. 

Les droits matériels sont considérables. Beaucoup d'.li
bres et de toits ont été endommagés. 

Le pilote Manger, de la station du Maire, étant cel le 
nuit eu mer et faisant roule pour le port, a été enlevé 
par nue vague. Son corps n'a pas été retrouvé. 

Cherbourg, II» novembre. — t u e tempête violente d i 
Xord-ouest régne sur la côte. La mer est dé.:nonlee. 

Léscadre est sous pression afin de soulager les chaî
nes et les ancres. 

Le brick Marie de Nantes, venant de Londres et allai t 
aux Sables d'Olonne, a été jeté à la cote, L'équina-e a 
été sauve. 

Le cotre Marie-Reine-du Ciel, venant de TrégniP'-
chargé d'avouie à destination de Boulogne, a été ielé 
aussi à la cote à l'est de la grande jetée. Trois hommes 
ont été sauvés dans un canot. 

l'n marin ne voulaut pas abandouuer le navire a été 
recueilli par les douaniers à l'aide d amarres. 

La goélette les Trois-Jeannes, de Swansea qui allait 
de Loudres àUverpool et était chargée de ciment a été 
jetée à la côte. L'équipage a été sauvé par uu bateau de 
sauvetage. —•«•« «o 

i n trois-matsa été j e l é à la côte s m s B a r u e u r . L'émii-
page a été sauvé. * 

On craint de nouveaux sinistres. La rade est touiou••* 
consignée. * 

Cherbourg, 19 novembre. — La tempête s'est transf,.r 
mée eu cycloue qui a fait de nouveaux sinistres 

D M arbres ont été déracinés cette nuit. La route du 
port militaire est encombrée par les débris de toitures et 
de cheminées. wuure» 11 

l u trois-mâts, qu'on croit être auglais. a éhi U>IÙ , i , 
côte entre Trasville et Trouul l e . ITi autre ImtUnent nri 
bablenieut auglais, a été mi» à la i * » S u 

Le vapeur Ckanjiu, de Caeu, a été j e t e à Teulm n 
chenal de nui si relia m "*""" "" 

Va autre vapeur a été jeté i la côte sous le can L e v i 
a la pointe de Nevillc. r 

L'Alpha de Fovershoni a élé jeté i la côte ores de Bar-

deU | iou liïlera'S" l" l iW V C U a i l d e * ™ ^ '< S S î cuaïgV 
Les équipages de ces navires ont été sauve* 
Le cyclone parait diminuer ri intensité, mais il msp tf 

toujours des craintes pour la marée iiiontante 

ll.de
Klers.au
clas.se
lvaOR.aEA.XJ3C
file:///VEbl/ES

